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INTRODUCTION

•Représentation / création du monde / cosmologie  : 
affaire culturelle, philosophique, religieuse/théologique, 
idéologique

•Place de l’homme (= être humain) : pas un hasard dans 
le monde 

• Lien Homme / femme : important

•Place de l’homme : par rapport aux créatures



QUELQUES EXEMPLES : 
LE MONDE SCANDINAVE (ISLANDE 

13 ÈME SIÈCLE) : L’ARBRE 
COSMIQUE

D’APRÈS L’EDDA DE SNORRI (LE 
PLUS GRAND RECUEIL DE MYTHES 

NORDIQUES) 

Le monde des 
hommes
(Midgard, 
l’Enceinte) 

Planétarium de Vaulx-en-Velin 
(69)



QUELQUES EXEMPLES : LE MONDE 
HINDOU (6-10ÈME SIÈCLE) : LA 
MONTAGNE COSMIQUE
MÉLANGE D’UNE TRADITION 
COSMOGRAPHIQUE ISSUE DES 
PURÂNAS (HAUT) À UNE TRADITION 
MYTHOLOGIQUE ASSOCIÉE AU DIEU 
VISCHNU (BAS)

Montagne cosmique 
(Mont Meru) au 

centre du système 
sur Jambu, île des 

humains

Planétarium de Vaulx-en-Velin (69)



PLAN DE L’EXPOSÉ
• 1) La Création dans la Bible (Genèse 1, 1-2, 3)
• La création de l’homme et de la femme : questions philologiques, 

linguistiques et traductologiques (Gn 1, 26-27 vs Gn 2, 22-23)

• 2) Exégèses bibliques : exemples
• Origène (185-253)
• Didyme l’Aveugle (313-398)

• Lactance (240-320) 

• 3) Jeux de « réécriture »



1) LA CRÉATION DANS LA BIBLE 



1) LA CRÉATION DANS LA BIBLE (GENÈSE 1, 1-2, 3)
INSISTANCE SUR LA CHRONOLOGIE / ORIGINE DE LA SEMAINE    

Image Versets de la Genèse (Bible de Jérusalem) 

Gn 1, 1-5 : jour 1 : création du ciel et de la terre, du jour et de la nuit

Gn 1, 6-8 : Jour 2 : création du firmament (ciel), séparation des eaux

Gn 1, 9-13 : Jour 3 : création de la terre ferme (continent) et de la masse des eaux (mer)

Gn 1, 14-19 : Jour 4 : création des luminaires au firmament (soleil, lune)

Gn 1, 20-23 : Jour 5 : création des oiseaux et des êtres aquatiques

Gn 1, 24-31: Jour 6 : création de tous les animaux (terre, eau, ciel) et création de l’homme et de la 
femme

Gn 2, 1-3 : Jour 7 : Dieu chôme



LA CRÉATION DU MONDE ET LE JARDIN DES 
DÉLICES DE JÉRÔME BOSCH (ENTRE 1490 ET 1500)

La terre est représentée comme un disque. Personnage assis un livre à la main : Dieu qui a fini la création. 

Insistance sur l’action 
de Dieu : « dit », 

« créa »
Monde pas né du 

néant 



QUESTIONS DE TEXTE ET DE TRADUCTION : HOMME ET FEMME

• Gn 1, 26-27 :
• 26 Dieu dit : Faisons l'homme à notre image, comme notre ressemblance, et qu’ils dominent sur les poissons de la mer, les 

oiseaux du ciel, les bestiaux, toutes les bêtes sauvages et toutes les bestioles qui rampent sur la terre.

• 27 Dieu créa l'homme à son image, à l'image de Dieu il le créa, homme et femme il les créa.

• Hébreu : ֹמלְצַבְּ ם֙דָאָהָֽ־תאֶ ׀םיהִ֤-אֱ ארָ֨בְִיַּו ֹתֹא ארָ֣בָּםיהִ֖-אֱ םלֶצֶ֥בְּ ו֔  ׃םתָֹֽא ארָ֥בָּ הבָ֖קְֵנוּ רכָ֥זָ ו֑

• Septante (3ème s. avt JC) : καὶ ἐποίησεν ὁ θεὸς τὸν ἄνθρωπον, κατ’ εἰκόνα θεοῦ ἐποίησεν αὐτόν, ἄρσεν καὶ θῆλυ ἐποίησεν αὐτούς. 

• Vulgate (traduction du Pentateuque par Jérôme,398-400) : et creavit Deus hominem ad imaginem suam, ad imaginem Dei creavit
illum, masculum et feminam creavit eos



GN 2, 23 : VARIATION SUR LA CRÉATION DE LA FEMME

21 Alors Yahvé Dieu fit tomber une torpeur sur l'homme, qui s'endormit. Il prit une de ses côtes et referma la chair à sa
place.
22 Puis, de la côte qu'il avait tirée de l'homme, Yahvé Dieu façonna une femme et l'amena à l'homme.
23 Alors celui-ci s'écria : Pour le coup, c'est l'os de mes os et la chair de ma chair ! Celle-ci sera appelée femme, car elle fut
tirée de l'homme, celle-ci !

Hébreu : 22 ָוהְין֩בִֶיַּו ׃םדָֽאָהָֽ־לאֶהָאֶ֖בְִיַוהשָּׁ֑אִלְםדָ֖אָהָֽ־ןמִחקַ֥לָ־רשֶׁאֲעלָ֛צֵּהַ־תאֶֽ׀םיה0ִ֧אֱה֨
23 ֹזם֒דָאָהָֽר֮מֶאֹיַּו ֹזּ־החָקֳלֻֽשׁיאִ֖מֵיכִּ֥השָּׁ֔אִארֵ֣קִָּית֙אֹזלְירִ֑שָׂבְּמִרשָׂ֖בָוּימַ֔צָעֲמֵֽםצֶעֶ֚םעַפַּ֗הַתא֣ ׃תאֽ

Septante : 22 καὶ ᾠκοδόμησεν κύριος ὁ θεὸς τὴν πλευράν, ἣν ἔλαβεν ἀπὸ τοῦ Αδαμ, εἰς γυναῖκα καὶ ἤγαγεν αὐτὴν
πρὸς τὸν Αδαμ. 
23 καὶ εἶπεν Αδαμ Τοῦτο νῦν ὀστοῦν ἐκ τῶν ὀστέων μου καὶ σὰρξ ἐκ τῆς σαρκός μου· αὕτη κληθήσεται γυνή, ὅτι ἐκ τοῦ
ἀνδρὸς αὐτῆς ἐλήμϕθη αὕτη. 
Þ Utilise 2 mots et fait d’Adam un nom propre

Vulgate (traduction de l’hébreu par saint Jérôme, 398-400) : 22 et aedificavit Dominus Deus costam quam tulerat
de Adam in mulierem et adduxit eam ad Adam
23 dixitque Adam hoc nunc os ex ossibus meis et caro de carne mea haec vocabitur virago quoniam de viro sumpta est

22 :  Adam/homme et 
Isha/femme

23 : Ish/homme et 
Isha/femme



En Hébreu : jeu de mots / jeu 
étymologique Ish/Isha

Jeu de mots repris par le seul Jérôme : 
virago/vir

Cf. Jérôme, Questions hébraïques sur la 
Genèse 
Hoc nunc os ex ossibus meis et caro ex
carne mea : haec uocabitur mulier, quoniam
ex uiro sumpta est. Non uidetur in Graeco
et in Latino sonare, cur mulier appellatur,
quia ex uiro sumpta sit, sed ἐτυμολογία in
Hebraeo sermone seruatur. Vir quippe
uocatur ‘his’ et mulier ‘hissa’. Recte igitur
ab ‘his’ appellata est mulier ‘hissa’. Vnde
et Symmachus pulchre ἐτυμολογίαν etiam in
Graeco uoluit custodire dicens haec
uocabitur ἀνδρίς, ὅτι ἀπὸ ἀνδρὸς ἐλήφθη.

Jeu étymologique impossible à rendre en
français !

Problèmes textuels : première partie 



Problèmes textuels : seconde partie : Et la « côte » de l’homme ?

côte, côté
(comme en grec)

Jérôme, Tractatus sur les Psaumes (Ser.alt.),88

'et tulit,' inquit, ‘Deus costam de latere Adae, et aedificauit illam in mulierem’. 

NB Nom d’Eve donné par Adam en Gn 3,20 : Ève = « mère de tous les vivants »

Jérôme 
Traduction de la 
Vulgate : « côte » 

(-> tradition)
Mais dans ses 

écrits : hésitation 
entre les deux 

sens 
de « côte » et 

« côté »



MICHEL-ANGE, CHAPELLE SIXTINE (VATICAN), 
CRÉATION D’ADAM ET D’ÈVE (VERS 1511)

Iconographie : Côté !



2) EXEMPLES D’EXÉGÈSES BIBLIQUES



EXÉGÈSE BIBLIQUE
Commentaires suivis de la Bible -> trouver des sens aux Écritures, mettre en relation Ancien 
et Nouveau Testaments
Plusieurs écoles

Antioche : plus littéraliste et historique
Alexandrie : plus allégoriste (hérite des travaux faits sur Homère)

Les 4 sens de l’Écriture
1) Sens littéral : simple, lecture naïve, sens qui apparaît à la première lecture
2) Sens mystiques ou spirituels :

1) Sens allégorique : l’Ancien Testament préfigure le Nouveau (événement ou personnage 
renvoient à l’Église ou au Christ) 

2) Sens tropologique : vie, comportements, mœurs du Chrétien
3) Sens anagogique : renvoie à l’avenir

Þ interprétations, morales, ecclésiologiques, christologiques, eschatologiques
ÞTous les sens pas nécessairement envisagés
ÞQuelques exemples : Origène et Didyme



ORIGÈNE
(ALEXANDRIN 
DU 2ÈME SIÈCLE)
HOMÉLIES SUR LA 
GENÈSE
1.Interprétation 
littérale (§ 14) -> 
explication de 
l’anticipation de 
l’Écriture (femme créée 
en 2, 23)
II. Interprétation 
allégorique (§ 15) -> 
mâle = esprit/femelle = 
âme
-> opposition 
esprit/chair, plaisirs 
corporels
NB allégorique = 
spirituel (sens 
générique)
=> Interprétation 
tropologique



DIDYME L’AVEUGLE (ALEXANDRIN DU 4ÈME
SIÈCLE), HOMÉLIE SUR LA GENÈSE, 1 (EXTRAIT)

Homme = 
corps + âme = 
homme 
extérieur / 
homme 
intérieur (lignée 
d’Origène, mais 
variantes)
Ou Homme = 
corps, esprit, 
âme, d’après 
Philon
d’Alexandrie
=> Intrusion de 
la femme (1 
Corinthiens 11 
de Paul) 



LACTANCE, 
(AFRICAIN, FIN 
3ÈME/DÉBUT 4ÈME S.) 
OUVRAGE DU DIEU 
CRÉATEUR : ŒUVRE 
PROTREPTIQUE
(LE HASARD N’EST 
PAS À L’ORIGINE DU 
MONDE COMME LE 
DIT ÉPICURE, MAIS LA 
PROVIDENCE DIVINE)
Description de l’homme, de 
ses points communs avec 
les animaux, de ce qui l’en 
distingue (station debout, 
âme/esprit), description de 
tous ses organes, sauf des 
organes génitaux
Þ reproduction/vices 

(commerce de ses 
charmes, plaisir…) 

Þ => moralisation / acte 
saint



3) JEUX DE « RÉÉCRITURE »

Film de 1966  : 
https://www.dailymotion.com/video/x9x0i88

https://www.dailymotion.com/video/x9x0i88


CRÉATION D’ADAM (LIMON)TRÈS FIDÈLE /
DISCRÉTION SUR LA CRÉATION D’ÈVE

Récitant : voix off
Dieu invisible, ne parle pas.

On ne le voit pas en train de 
créer l’homme ni la femme 



VICTOR HUGO, LES CONTEMPLATIONS
« LES MALHEUREUX » (1855) (FIN)

• *

•

Aux premiers jours du monde, alors que la nuée, 
Surprise, contemplait chaque chose créée, 
Alors que sur le globe où le mal avait crû, 
Flottait une lueur de l’éden disparu, 
Quand tout encor semblait être rempli d’aurore, 
Quand sur l’arbre du temps les ans venaient d’éclore, 
Sur la terre, où la chair avec l’esprit se fond, 
Il se faisait le soir un silence profond, 

• Et le désert, les bois, l’onde aux vastes rivages, 
Et les herbes des champs, et les bêtes sauvages, 
Émus, et les rochers, ces ténébreux cachots, 
Voyaient, d’un antre obscur couvert d’arbres si hauts
Que nos chênes auprès sembleraient des arbustes, 
Sortir deux grands vieillards, nus, sinistres, augustes.
C’étaient Ève aux cheveux blanchis, et son mari, 
Le pâle Adam, pensif, par le travail meurtri, 
Ayant la vision de Dieu sous sa paupière.
Ils venaient tous les deux s’asseoir sur une pierre, 
En présence des monts fauves et soucieux, 
Et de l’éternité formidable des cieux.
Leur œil triste rendait la nature farouche ; 

•

• Et là, sans qu’il sortît un souffle de leur bouche, 
Les mains sur leurs genoux et se tournant le dos, 
Accablés comme ceux qui portent des fardeaux, 
Sans autre mouvement de vie extérieure
Que de baisser plus bas la tête d’heure en heure, 
Dans une stupeur morne et fatale absorbés, 
Froids, livides, hagards, ils regardaient, courbés, 
Sous l’être illimité sans figure et sans nombre, 
L’un, décroître le jour, et l’autre, grandir l’ombre.
Et, tandis que montaient les constellations, 
Et que la première onde aux premiers alcyons
Donnait sous l’infini le long baiser nocturne, 
Et qu’ainsi que des fleurs tombant à flots d’une urne,
Les astres fourmillants emplissaient le ciel noir, 
Ils songeaient, et, rêveurs, sans entendre, sans voir, 
Sourds aux rumeurs des mers d’où l’ouragan s’élance, 
Toute la nuit, dans l’ombre, ils pleuraient en silence ;
Ils pleuraient tous les deux, aïeux du genre humain, 
Le père sur Abel, la mère sur Caïn. 

Relecture 
de la 

création
(cf. 

exégèse)

Les deux 
vieillards
(passage 

du temps)
Inversion 

des valeurs

Les fils aînés
(succession 

des 
générations)
= le mal, le 

péché
(Caïn tue 

Abel)




